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La joie de Le connaître

A Noël, la liturgie met l’accent sur
l’identité de Jésus, le Verbe fait chair.  Celle de
l’Epiphanie célèbre sa manifestation à tous les
hommes.  C’est Noël qui « éclate ».  C’est Noël
offert à tous.   Il ne suffisait pas que le Messie

vint au monde, il fallait aussi qu’il soit connu de celui-ci.

Les mages d’Orient reconnurent son signe et se mirent en
quête de lui.  Mais déjà le monde se divise à son sujet.  Les mages le
cherchent pour l’adorer, Hérode le cherche pour le tuer.  Les uns lui
apportent des présents symboliques :

Ø de l’or car ils vénèrent en lui le roi du monde,
Ø de l’encens car il est le grand prêtre qui intercède

efficacement pour nous auprès de Dieu (Héb 7, 25),
Ø et de la myrrhe utilisée pour embaumer les morts car

un jour il vaincra la mort en sa résurrection.

Hérode, lui, calcule déjà en son cœur comment il pourra se
débarrasser de lui.

Dieu gêne quand il intervient dans l’Histoire.  Et les puissants
ont peur d’être renversés de leur trône (Lc 1, 52).  Ainsi la
manifestation du Seigneur est pour chacun une pierre d’achoppement.
Il faut choisir : ou on va vers lui pour l’adorer ou on refuse la
manifestation de sa présence.  La foi est une marche à l’étoile.  Sa
lumière est discrète.  Elle respecte notre liberté.  Elle nous est donnée
pour nous guider sur la route qui mène vers Dieu.

En ces jours où il est de coutume d’échanger les vœux à
l’occasion de la nouvelle année, je souhaite à chacun d’entre vous qui
lirez ces quelques lignes d’être habités d’un grand désir, celui que
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Jésus naisse dans vos cœurs et que l’ayant découvert, vous donniez
aux autres l’envie de le connaître.

La mission du chrétien commence par désirer que le Seigneur
soit connu, souhaiter à ceux qui ne le connaissent pas -ou mal- la
joie de le connaître.  C’est simple, il suffit, si j’ose dire, d’être habité
d’un grand désir comme d’un grand feu auquel beaucoup d’autres
puissent se réchauffer pour leur propre bonheur.

Je vous souhaite une bonne et sainte année 2011 et un
heureux temps d’Epiphanie.

+ Rémy Vancottem
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Prions en janvier

Intention générale.
Pour que les richeses de la création soient préservées, valorisées

et rendues disponibles pour tous, comme don précieux de Dieu
aux hommes.

Intention missionnaire.

Pour que les chrétiens puissent parvenir à la pleine unité, en
témoignant à tout le genre humain la paternité universelle de
Dieu.



— 5 —

Vœux de Mgr P. WARIN

J’ai connu un homme qui, à 39 ans, s’est jeté d’un
viaduc surplombant une autoroute et dans la maison de
qui on a trouvé ce billet : « Je crève tout seul ».  La
souffrance rend seul.

« Consolez, consolez mon peuple », dit le Seigneur
Dieu (Is 40,1).  Consoler, comme l’étymologie du mot
l’indique (cum solus, avec celui qui est seul), c’est se
ranger aux côtés de celui qui est seul.  Pour lui dire :
« Ami, toi et moi, ne sommes plus seuls.  Dieu est
Emmanuel, c’est-à-dire ‘ Dieu avec nous ‘ ».

De tout cœur je vous souhaite une heureuse année
nouvelle, illuminée par Sa présence.

A l’agenda de Mgr WARIN : JANVIER 2011

Du 1 au 4 janvier :
— période de repos.

Mercredi 19 janvier à Namur (Évêché) :
— à 14h00, Bureau de la Commission interdiocésaine de

Pastorale familiale.

Du 22 au 26 janvier à Averbode (Norbertijnen-abdij) :
— retraite.

Lundi 31 janvier et mardi 1er février à Bois-Seigneur-Isaac (Abbaye) :
— session des évêques.
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L˙Eglise, Peuple de Dieu est plongée dans un hiver hostile.
Les tempêtes de neige l˙assaillent.

Et pourtant, elle est, depuis vingt siècles, et restera dans le temps
témoin de Jésus de Nazareth et du Ressuscité.

Que l˙Eglise institutionnelle et toutes les communautés chrétiennes
s˙ouvrent à une évangélisation qui les convertisse à la Bonne Nouvelle
de Jésus et les ouvre au monde, pour le servir, l˙aimer, le comprendre,
le contester, le bousculer et le faire avancer vers le Royaume.

Toi, moi, nous avons une part de responsabilité dans la préparation
d˙un printemps pour l˙Eglise.

Que l˙Esprit nous donne lumière et force en 2011.
 Que la paix, la joie et l˙espérance emplissent nos cœurs.

Heureuse année 2011 ! Amicalement.

                  René

Parc et église de Saint-Gérard, décembre 2010.



Date

15/01/11
29/01/11
30/01/11
30/01/11
30/01/11

Lieu

Marloie
Sombreffe
Athus
Arlon, Saint-Martin
Messancy

Ministre

Mgr P. Warin
Abbé Ch. Florence
Abbé J. Bayet
Mgr P. Warin
Abbé J. Bayet

Confirmations en janvier

Heure

14h30
16h00
10h30
11h00
15h00

« Donne-leur en plénitude

l’Esprit

qui reposait sur ton Fils Jésus ».
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NOMINATIONS

M. l’abbé Pierre Chrysologue BYAKUNDA, administrateur à Faulx-
les-Tombes, Mozet, Haltinne, Haut-Bois et Gesves et membre de l’équipe
d’aumônerie du CHR Namur, est nommé vicaire à Grandvoir, Hamipré,
Montplainchamps, Namoussart, Neufchâteau, Tournay et Warmifontaine,
dans le secteur pastoral de Neufchâteau et membre de l’équipe
d’aumônerie du CHA Libramont.

M. l’abbé Maurice DEGIVE, curé d’Étalle et Villers s/Semois,
administrateur à Vance, Buzenol et Chantemelle et modérateur solidaire dans
le secteur pastoral d’Étalle, est nommé prêtre auxiliaire dans le doyenné
d’Habay-Etalle.

M. l’abbé Jean-Marie JADOT, curé-doyen principal d’Arlon, est
nommé en même temps curé de Stockem dans le secteur pastoral d’Arlon.

M. l’abbé Casimir KATENDE, prêtre du diocèse de Lwiza (RDC), est
nommé vicaire à Fraire, Gourdinne, Hanzinelle, Hanzinne, Tarcienne, Somzée
et Thy-le-Bauduin dans le secteur pastoral de Somzée.
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M. l’abbé Rufin MAKOSO TSASA, administrateur à Marche-les-
Dames et Wartet et aumônier de la Pastorale des africains de Namur
(centre-ville), est nommé administrateur d’Étalle, Villers s/Semois, Vance,
Buzenol, Chantemelle et modérateur solidaire pour les paroisses de Fratin
et Sainte-Marie s/Semois, dans le secteur pastoral d’Étalle.

Le Père Mario Mariano MENDOZA BARRON, O.S.A., vicaire à
Faulx-les-Tombes, Mozet, Haltinne, Haut-Bois et Gesves, est nommé vicaire
dans les paroisses du secteur pastoral de Gesves-Ohey.

M. l’abbé Ignace NIVYAYO, juge diocésain et  membre de l’équipe
solidaire des paroisses de Grandvoir, Montplainchamps, Neufchâteau, Tournay
et Warmifontaine, est nommé curé des paroisses du secteur pastoral de
Gesves-Ohey.

Monsieur Emile PLAS, diacre, membre de l’équipe d’aumônerie du
Foyer St-François et visiteur épiscopal des diacres permanents malades
et/ou âgés, est nommé en même temps attaché au secteur pastoral de
Gembloux, particulièrement pour la pastorale des baptêmes et funérailles.

Le Père Adrien RION (CICM) est nommé prêtre auxiliaire dans les
paroisses d’Erpent, Jambes ND, Jambes St-Symphorien et Velaine dans le
secteur pastoral de Jambes.

M. l’abbé Joël ROCHETTE, Président du Séminaire et directeur du
Studium N.-D., formateur et chargé de cours au Séminaire, vicaire épiscopal,
administrateur à Felenne et Winenne et chapelain à Dion, est élu chanoine
titulaire du chapitre cathédral Saint-Aubain. Cette nomination a été
approuvée par l’évêque.

Pastorale des migrations
16 janvier 2011 :
Journée Mondiale des Migrants et des Réfugiés.

Une seule famille humaine - C’est le thème que Benoît XVI
propose à la réflexion du Peuple de Dieu  pour la 97ème journée
mondiale des migrants et des réfugiés. Il écrit : « « Si le Père
nous appelle à être des fils bien-aimés dans son Fils, il nous
appelle aussi à nous reconnaître tous comme frères dans le
Christ ».
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2 janvier 2011 (1er dimanche)
Réunion ordinaire du conseil de fabrique :

• Cette réunion, ainsi que celle du mois d’octobre (infra), peut être
consacrée à la gestion du patrimoine : examen de l’état des
bâtiments, des loyers et des fermages, du placement des capitaux
et des travaux d’entretien,

• Divers,…

6 mars 2011 (1er dimanche)
Réunion ordinaire du conseil de fabrique :

• Le trésorier présente les comptes de 2010,
• Vérification de l’inventaire,
• Divers,...

3 avril 2011 (1er dimanche) :
Réunion ordinaire du conseil de fabrique :

• Le compte 2010 est arrêté définitivement et transmis à l’administra-
tion communale avant le 10 avril 2011,

• Élection, pour six ans, de la grande moitié du conseil, par bulletins
et au scrutin secret ; ont seuls droit de vote les conseillers non sortants et les
membres de droit,

• Élection, pour un an, du président et du secrétaire du conseil,
• Élection, pour trois ans, d’un membre du bureau des marguilliers, en

remplacement du membre sortant,
• Divers…

Réunion obligatoire du bureau des marguilliers
• Élection, pour un an, du président, du secrétaire et du trésorier du

bureau,
• Divers…

A noter : 1) les membres sortants (conseil et bureau)
peuvent être réélus.
2) les procès-verbaux de ces élections
doivent être adressés, pour information et
séparément, à l’administration communale,
au gouverneur de la province et à l’évêque
diocésain.

FABRIQUES
D’ ÉGLISE

Fabriques d’Église :
Réunions obligatoires du conseil de fabrique
et du bureau des marguilliers – Rappel du
calendrier



3 juillet 2011 (1er dimanche)
Réunion ordinaire du conseil de fabrique :

• Le budget pour l’année 2012 est arrêté définitivement et doit être
introduit auprès de l’administration communale avant le 15 août 2011,

• Si nécessaire, on peut voter une modification budgétaire pour 2011,
• Divers,…

2 octobre 2011 (1er dimanche)
Réunion ordinaire du conseil de fabrique :

• Une dernière modification budgétaire peut encore être votée pour
2011,

• Cette réunion, ainsi que celle de janvier (supra), peut être consacrée
à la gestion du patrimoine : examen de l’état des bâtiments, des loyers et
des fermages, du placement des capitaux et des travaux d’entretien,

• Divers,…

Remarque : toute réunion extraordinaire du conseil de fabrique doit être
préalablement autorisée par l’évêque diocésain ou le gouverneur de
province.
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Fabriques d’église :
Délibération – rappel des règles

Bien souvent, les réunions des conseils de fabrique s’organisent de
manière trop peu formelle. En tant qu’établissements publics, les fabriques
d’église doivent, cependant, respecter un certain nombre de règles.

1) Local
Le lieu ordinaire et normal de réunion du conseil de fabrique est

l’église, ou une dépendance de l’église, ou le presbytère. C’est au conseil
qu’il appartient de fixer le lieu de ses réunions. Il ne pourrait sans motifs
graves choisir un autre local.

2) Périodicité : réunions ordinaires et extraordinaires (voir ci-dessus).

FABRIQUES
D’ ÉGLISE
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3) Convocation
La convocation aux réunions se fait traditionnellement au prône de

la messe du dimanche précédent, mais il est recommandé que le président
convoque aussi par écrit, en veillant à ne pas oublier le bourgmestre ou son
représentant.

4) Délibération
• Quorum de présence : les délibérations requièrent la présence de

plus de la moitié des membres (élus et de droit). Les membres
démissionnaires font partie des membres en fonction, jusqu’à leur
remplacement. Si le quorum n’est pas atteint, la délibération devra
être reportée à une séance ultérieure.

• Vote : les décisions doivent être prises à la majorité des votes
valables (non compris les bulletins blancs ou nuls et les abstentions).
En cas de partage, la voix du président est prépondérante (sauf pour
les élections des conseillers et des marguilliers). Le scrutin secret
n’est de rigueur que pour les élections de fabriciens, de dignitaires
(président, trésorier, secrétaire), et de marguilliers.

• Motivation : toute décision d’un conseil de fabrique doit être
motivée.

• Forme : la délibération mentionnera :
- la date de la séance, s’il s’agit d’une séance ordinaire ou

extraordinaire, l’autorisation éventuelle s’il s’agit d’une réunion
extraordinaire, les membres présents, les absents et excusés ;

- examen des différents points de l’ordre du jour avec la décision
motivée de la fabrique sur chaque point ;

- s’il y a des implications financières, indication du financement ;
- le cas échéant, indication du remploi des fonds ;
- le renvoi à l’autorité de tutelle (générale ou spéciale) : les

décisions du conseil de fabrique doivent être prises « sous
réserve de l’autorisation des autorités de tutelle ».

5) Registre des procès-verbaux
Les délibérations prises sont consignées dans le registre des

procès-verbaux (du conseil de fabrique ou du bureau des marguilliers, selon
le cas). Ces procès-verbaux sont des actes authentiques qui font pleine foi
de leur contenu ; il faudrait une procédure en faux devant les tribunaux pour
en contester la vérité.



« Réjouissez-vous , soyez dans l'allégresse
           car votre récompense sera grande dans les cieux »

La finale du récit des béatitudes nous rappelle le coeur même de la foi
chrétienne. La mort n'a pas le dernier mot, elle n'est pas le point final d'une
existence terrestre de quelques années au cours desquelles nous nous
débattons au gré des circonstances. Elle est le terme de notre existence
terrestre généralement considéré comme trop court ...

Le chrétien se laisse rejoindre et guider par la Bonne Nouvelle du Christ.
Celui-çi est proche de tout qui lui ouvre son coeur. Comme lui ; prêtres,
religieux et laïcs, nous sommes invités à « aimer non pas avec des paroles et
des discours, mais par des actes et en vérité. Devant Dieu nous aurons le
coeur en paix ».

Le terme de la vie terrestre nous permet ainsi de vivre la grande
rencontre avec Celui en qui nous avons mis notre confiance; « Soyez dans
l'allégresse, votre récompense sera grande dans les cieux»! Mais Seigneur;
est-ce que j'ai fait assez? Pas de panique ! il faut laisser du travail aux
autres ; Si tu as fait ce que tu pouvais, tu as fait ce que tu devais! De toutes
façons, Dieu est plus grand que notre coeur et il connait toutes choses! Aucune
vie terrestre n'est parfaite mais des germes d'éternité peuvent s'y trouver et
prendre raçines. «Parce que nous aimons nos frères, nous sommes passés
de la mort à la vie ».
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PRIONS POUR NOS PRÊTRES DÉFUNTS

M. l’abbé Jean NOEL
décédé le 24 novembre 2010.

Né à Habay-la-Vieille, le 24 juin 1932 et or-
donné prêtre à Namur, le 28 juillet 1957.
Il débuta son ministère sacerdotal comme vicaire à
Namur Notre-Dame.

En août 1967, il est nommé curé à Martilly et Straimont. En août
1969, il reçoit la charge curiale de Lambermont, tout en poursuivant sa
mission de curé de Martilly.  En juillet 1973, il est nommé à Châtillon où il
restera jusqu’en mai 1988, date à laquelle il sera nommé curé de Rouvroy,
Lamorteau et Torgny.  C’est en septembre 1991 qu’il devint curé de Fouches
et Sampont. Il s’était retiré le 01 juillet 1997.
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L'abbé Noël connaissait les pages d'écriture que nous venons
d'entendre et de méditer. Il a fait le choix de mettre sa vie entière au service
du Christ. en devenant prêtre, il choisissait en confiance et humilité de
devenir témoin de la Bonne Nouvelle là où l'évêque l'enverrait en mission.

Des responsabiblités, il en a reçu plusieurs, que de déménagements
(parfois causés par des problèmes de santé) Jean devenait un peu nomade :
Namur, Martille-Straimont, Lambermont et des paroisse françaises, Chatillon,
Lamorteau- Rouvroy, Fouches et Sampont, Doyenné de Florenville, Cibey,
Margut et paroisses françaises voisines, et enfin H.L.N., plus précisément à
l'Auberge du Vivier.

Ce qui caractérisait Jean, c'était sa simplicité, sa vie intense de
prières, sa grande recherche de droiture. Il aimait l'Eglise et trouvait son
bonheur dans la fidélité confiante. Il accordait un grand intérêt à la catéchèse
et à la liturgie. Il aimait que les célébrations soient belles, chantantes,
participatives et remplies de symboles. Il aimait que les messes soient en
connivence avec nos racines : nous pouvons mentionner les messes en
patois gaumais célébrées à Tintigny, Breuvanne, Bellefontaine, au Pachis à
H.L.N. Quel délice ! les gens venaient de loin pour l'écouter (il posait déjà
les bases d'une pastorale de secteur)

Il avait un don privilégié pour percevoir et enchanter le quotidien !
Plusieurs possèdent encore des textes et cassettes de Jean ou peut-être
également le recueil de chants gaumais qu'il avait composés et publiés avec
l'abbé Georges Déom. Même si certaines homélies duraient plus de 40
minutes, Jean savait captiver et faire saliver lorsqu'il décrivait le jambon.

L'abbé Nöel était profondément attaché à sa terre gaumaise et
habaysienne .. Je le revois encore chanter « Flenlive » au Chatelet à
l'occasion de son jubilé sacerdotal.

Il aimait rire et créer l'ambiance autour de lui lors des rencontres
conviviales . Très jeunes , avec les abbés Bouillon et Habran ils créerent le
Théatre de Forges à H.L.V.

L'Abbé Noël fut un éveilleur, un réveilleur un témoin, un prêtre
généreux ; c'est ainsi qu'il pu écrire en toute lucidité: « J'ai eu une très très
belle vie ».

Jean, le témoignage de ta vie est un stimulant pour nos engagements.

Oui Jean tu fus heureux pour le service dans le quotidien : nous n'en
doutons pas ta récompense sera grande dans les cieux.

                     Homélie prononcée par l'Abbé R.Gobert.
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ANNUAIRE DIOCÉSAIN 2011.

Le nouvel annuaire diocésain 2011 sera
 disponible dans nos CDD d’Arlon et de Namur
dès le début janvier.

Il s’inscrit dans la ligne des précédentes
éditions avec quelques améliorations.
• Nouvelle couverture, due à Christian Marchal.
• L’effort de clarté sur la mise en pages.
• Doublets supprimés

Nous attirons vore attention sur deux points pour l’annuaire 2012
• 30 septembre 2011, dernier délai pour correction et ajout dans

l’édition 2012. Le respect de ce délai évitera des erreurs ou absences
d’information.

• Toute suggestion positive pour améliorer l’édition 2012 sera la
bienvenue.

Ne peut-on dire que le rétablissement du diaconat perma-
nent est providentiel compte tenu du manque de prêtres ?

- Ne tombons pas dans ce piège! Suite au manque de prêtres,
 beaucoup de fidèles, et même des prêtres, veulent recourir aux diacres pour
distribuer les sacrements et, plus généralement, pour accomplir des tâches
paroissiales. Cette manière de vouloir « boucher les trous » constitue
aujourd’hui un grand danger pour le diaconat.

Il faut donc résister à cette tentation. Certes, le diacre peut aider les
prêtres. Et il le fait. Cependant, le diacre a un rôle propre à jouer. Il serait
regrettable qu’il en doit détourné, que l’on en fasse un « pseudo-prêtre »...
et cela quelle que soit l’urgence que crée la crise des vocations
sacerdotales.

Echos du diaconat
Nouvelles transmises par J. DESSAUCY.

DIACONAT



S’il exerce un ministère en paroisse, à mi-temps ou à plein temps, il
doit trouvé la spécificité de son rôle par rapport au prêtre et aux laïcs
engagés. Il veillera a exercer sa pastorale en direction de ceux qui sont au
seuil et ceux que touchent les pauvretés.

Le diacre est d’abord diacre dans son milieu de vie : sa famille, sa
profession, son quartier, ses loisirs. Il est important qu’il y ait des ministres
ordonnés qui travaillent  en usine, dans les bureaux, qui exercent des
professions aussi variées que celles de chauffeur, médecin, cantonnier,
pompier, journaliste, infirmier, commerçant, enseignant...

Il reste que le diacre a un rôle à jouer à l’autel: serviteur de la Parole
et du calice. Mais ce rôle doit être lié au service qu’il assure dans sa vie de
tous les jours. Par conséquent, un candidat-diacre qui, par des aspirations
liturgiques étriquées, voudrait devenir un « super-sacristain », ou un
« presque-prêtre », en limitant son apostolat à l’aspect liturgique ne
répondrait pas à une véritable vocation diaconale, largement ouverte sur la
vie quotidienne des hommes.

Le diacre doit toujours être soucieux de maintenir un équilibre entre
ses trois missions: ministère de la charité, liturgie et prédication de la Parole.

Cours pour les candidats diacres (deuxième semestre)

Un samedi sur deux à Rochefort, à Accueil Famenne.

Formation : 5 et 19 février ; 5 et 19 mars ; 16 et 30 avril ; 14 mai.

Révélation et raison ; Introduction à la morale évangélique, Exégèse
des Évangiles Synoptiques et  Introduction à l’Ancien Testament..Ces cours
et journées de formations sont ouverts aux assistants paroissiaux et à tous
les laïcs désirant parfaire leur formation religieuse.

Pour tout renseignement : Abbé Solot, rue de Behogne, 45 -
5580 Rochefort. Tél. : 084 21 12 77.

Candidature au diaconat

Si une candidature au diaconat se manifestait, l’intéressé doit se
manifester le plus rapidement possible auprès de l’abbé Solot.
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à Beauraing
le 6 février 2011

« Mettre sa vie en paraboles »

avec Dominique Collin, Dominicain
auteur du livre qui porte le même titre.

J’invite les communautés qui ne pourraient pas venir à Beauraing, de
même que les prêtres des différents secteurs et paroisses, à faire référence
à la journée du 06 février 2011 dans la monition d’entrée de l’Eucharistie
et à insérer une intention dans la prière universelle. Je les remercie de leur
collaboration.

 Chanoine Joseph Jallet.
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Ecoute
la Voix !

Journée de l’Afrique
Dimanche 02 janvier
Collecte
pour les missions africaines.

JOURNÉES  ÉCCLÉSIALES

Père très aimant,
Tu nous as donné des oreilles pour entendre
Tu nous as donné une bouche pour parler,
Tu nous donnes la chance de rencontrer des

personnes aussi  bien proches que lointaines
Pour toutes ces chances de dialogue,

nous voulons te remercier.
En plus de toutes ces bonnes choses que nous

pouvons recevoir de Toi,
Tu nous donnes une mission.
Par les paroles que nous adressons aux autres,

nous pouvons faire retentir Ton message
d’amour : à ceux-là qui vivent en Afrique,
en Amérique latine et en Asie ou tout
simplement ici chez nous.

Ainsi ont-ils l’occasion à travers nos paroles et nos
actes, de recevoir Ton message d’Amour.

Aide-nous à rester attentifs à eux, à leur quête
et à leurs besoins ;

Donne-nous également d’être reconnaissants de
leur bonne parole à notre égard.

Michel Coppin.



Au cours de la Journée de l’Afrique 2011, c’est le thème du ‘dialogue’
qui sera mis à l’honneur, ce même thème qui a aussi été choisi pour la
campagne annuelle de Missio. Aujourd’hui, nous examinons comment les
communautés ecclésiales forment un maillon essentiel dans les étapes vers
un véritable dialogue et nous jetons un regard sur la façon dont le dialogue
se vit, en réalité, dans la région des Grands Lacs. L’affiche présente un
africain muni d’un mégaphone, un instrument destiné à orienter et amplifier
le son de la voix. Les passants éventuels reprendront peut-être ce qu’il dit
comme sujet de conversation et changeront éventuellement leur façon de
penser. Ainsi indirectement un dialogue verra le jour. Et ce dernier passera
de bouche à oreille et de génération en génération. Le dialogue comporte une
incroyable leçon relative aux développements sociaux et se révèle être
incontestablement important.

Le slogan ‘’Ecoute la Voix !’’ incite toute personne qui entend cet
appel à s'engager lui-même dans le dialogue. Et si nous diffusons
largement un tel message, nous espérons, avec votre soutien, qu’à la façon
d’un mégaphone, nous pourrons faire retentir le dialogue aussi loin que
possible.

Vous trouverez plus d’informations au sujet de la journée de l’Afrique
2011 sur le site : www.missio.be

Vous pouvez aussi écrire à
Missio asbl
Boulevard du Souverain, 199, 1160 Bruxelles
E-mail : pub@missio.be
tél. : 02 679 06 30
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Info-Presse :
Journée de l'Afrique 2011
« Écoute la Voix »

Annuellement, Missio souhaite, avec ‘ la
Journée de l’Afrique’, mettre en avant et
renforcer la solidarité de l’Eglise belge avec les
Eglises de la République Démocratique du
Congo, du Rwanda et du Burundi. Grâce aux

fonds récoltés lors de cette action, les Eglises locales de ces trois pays
reçoivent un réel soutien structurel.



ANNÉES PASTORALES 2010-12

La CIPL, Commission interdiocésaine de
Pastorale Liturgique, prend une part active dans le cadre des
deux années pastorales consacrées aux sacrements.

En cette année pastorale 2010-2011, elle a proposé 3 journées de
formation en octobre, novembre et décembre, ainsi qu’un outil pour
animer 3 soirées de carême centrées sur le baptême, la confirmation
et l’eucharistie. L’année 2011-2012 élargira les horizons par d’autres
formations, ainsi que l’organisation d’un congrès sur les sacrements.

• Pour vivre le Carême en paroisse, unité pastorale, doyenné…,
3 documents pour trois soirées de réflexion spirituelle

Un outil pédagogique et facilement transposable en fonction de la
réalité du “ terrain ” ; soirées à visées spirituelles : chacun est invité à se
resituer face à son baptême, sa confirmation, sa pratique dominicale.

Les trois soirées ont la même structure : entrée dans la soirée par un
chant, une méditation ; approfondissement, réflexion et invitation à se situer
grâce à des outils pédagogiques et variés ; temps de prière.

- Que chaque jour grandisse en vous la joie de vivre en baptisés
(en lien avec le baptême)

- L’amour tient toutes ses promesses, vos corps sont temples de
l’Esprit (en lien avec la confirmation)

- Faire Eucharistie, c’est laisser fructifier son Baptême, sa
Confirmation (en lien avec l’Eucharistie)

Ces documents sont disponibles dans les librairies religieuses ou
sur simple demande au secrétariat de la CIPL : Judith Bollingh, rue Guimard,
1 à 1040 Bxl – 02/509 97 37 – 0475/20 38 36 – cipl@interdio.be
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COLLOQUE EUROPÉEN DES PAROISSES
17-22 juillet en HONGRIE

Section belge francophone

« Les paroisses, foyers d’espérance », tel sera le thème du Colloque
Européen des paroisses qui aura lieu en Hongrie, à Nyíregyha’za, du dimanche
17 au vendredi 22 juillet 2011.

Tous les deux ans, des chrétiens, prêtres et laïcs, issus de paroisses
et de communautés chrétiennes des pays d’Europe se rencontrent dans un
pays différent pour partager leurs expériences autour des questions d’Eglise
et de société. Au Colloque 2009 de Mons par exemple étaient présents des
délégués d’Allemagne, Autriche, Belgique, Bulgarie, Espagne, France
Hongrie, Italie, Lituanie, Pologne, Portugal, Roumanie, Slovaquie, Slovénie,
Suisse et Ukraine, au total deux cents personnes.

Les débuts

Le Colloque Européen des Paroisses fut créé en 1959 à l’initiative du
chanoine français François Connan, avec l’appui de son ami le cardinal
Franz König, archevêque de Vienne. La première rencontre eut lieu
en 1961 à Lausanne, en Suisse. Lors de cette première rencontre, les prêtres
de 7 nations ont fait, ensemble, ce constat : « Au coeur d’une Europe qui
progressivement se structure en une Communauté, nos problèmes humains
et pastoraux se ressemblent. Il nous apparaît donc de moins en moins
raisonnable que chaque nation, indépendamment des autres, cherche à
progresser sur les chemins de la pastorale ».

Le Colloque fêtera donc son 50è anniversaire en Hongrie. D’abord
réservé aux prêtres, la participation des laïcs a augmenté sans cesse, pour
atteindre aujourd’hui les deux tiers de l’assemblée. Une place de
choix est maintenant réservée aux jeunes, qui ont un programme particulier.
Le Colloque comporte deux présidents (dont Gudrun Theunick, de Bruges,
Belgique) et trois vice-présidents, issus de divers pays. Il est représenté au
Conseil de l’Europe.

En Hongrie

L’objectif de ces Colloques est d’ouvrir des chemins nouveaux pour
le témoignage chrétien dans et par les paroisses. Par le thème du Colloque
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prochain, « Paroisses, foyers d’espérance », le CEP souhaite
transmettre un message d’espérance face à la situation de crise économique,
et lancer un appel à l’Eglise, et aux diverses Eglises chrétiennes, dans une
perspective oecuménique. Le lieu choisi pour cette année, la Hongrie, promet,
pour les Occidentaux que nous sommes, d’être fertile en découvertes,
notamment concernant l’histoire, particulièrement le temps de la guerre et
de l’occupation communiste, concernant aussi la vie des chrétiens et la
liturgie à laquelle ils attachent une grande importance. Nyíregyha’za est une
ville importante, située à 250 kms de Budapest. On y arrive en train ou
par autoroute. Le site qui nous accueillera est remarquable.

Méthode

La méthode des Colloques est basée sur les carrefours, où se
répartissent les quelque 200 participants. Leurs réflexions, résumées,
sont reprises par des « experts », théologiens ou sociologues. Les
discussions aboutissent à des conclusions qui sont proposées à tous.
Outre les carrefours, des conférences permettant de mieux comprendre le
passé et la vie de l’Est sont prévues, de même que des célébrations.
Les repas, les nombreux temps libres servent aussi aux contacts informels
toujours enrichissants. Sans oublier le sel du Colloque : les visites
de paroisses. Chacun des groupes est reçu durant une demi-journée par
une paroisse de la région : un peu de tourisme, un partage liturgique,
une présentation de l’âme de la paroisse, et, pour terminer un repas
simple, souvent composé de produits locaux. C’est joyeux, amical et
enrichissant.

Un site à visiter : http://www.cep-europa.org .

On trouve sur ce site internet une mine de renseignements, qui se
multiplieront à mesure que nous approcherons des jours du Colloque.
Consultez-le.

Jeanne et Joseph LECLERCQ, Ciply.
Anne LOCHT, rue Noël Dozin, Trembleur,

Lochtv.linhout@base.be
Xavier Nys, Kain.

Véronique et Jean-Marie PIERRE, Roux.
Claudio MARINI, Roux.

Pierre MAYENCE, rue des Ecoles, 1,
6044, Roux. E. : pierremayence@hotmail.com
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LES ÉVÊQUES FRANCOPHONES DE BELGIQUE
Veillées de prières et funérailles chrétiennes.

L’organisation des funérailles aujourd’hui.
L’organisation des funérailles est en pleine évolution. Ces dernières

années, de nombreux funérariums ont été construits. Bien souvent, le défunt
est confié à une entreprise de pompes funèbres pour  le temps qui précède
l’inhumation ou la crémation. C’est là que parents et amis vont faire la visite
mortuaire et viennent saluer la proche famille du défunt. En conséquence, la
veillée de prière, souvent organisée par la paroisse le soir qui précède les
funérailles, a lieu à cet endroit. Mais il arrive que les pompes funèbres
proposent d’organiser sur place une célébration d’adieu qui remplace les
funérailles à l’église, qu’elles disposent d’un personnel destiné à cette
fonction ou qu’elles demandent l’aide d’un prêtre, d’un diacre ou d’un laïque
pour assurer cette prière. Une telle situation pose question.

Des questions pastorales
l’Église catholique souhaite que la liturgie des funérailles se célèbre

dans l’église paroissiale du défunt ou dans une autre église paroissiale, à
moins qu’elle n’ait lieu dans la maison de repos où le défunt a séjourné.

Pourquoi tenir à la liturgie des funérailles dans l’église paroissiale ?
L’église est la maison des enfants de Dieu où se célèbrent les principaux
événements religieux de l’existence et dans laquelle chaque dimanche la
communauté célèbre le Seigneur mort et ressuscité. C’est donc au clergé
paroissial ou à des chrétiens formés pour conduire la liturgie des funérailles
sans eucharistie qu’est confiée la célébration des funérailles à l’église. C’est
là aussi que les chrétiens, les parents et les amis se retrouveront pour confier
le défunt au Seigneur. Si celui-ci est emmené au crématorium, il convient
que la liturgie des funérailles soit préalablement célébrée à l’église. Il faut
ajouter que depuis le concile Vatican II, la pastorale des malades en paroisse
et à l’hôpital ainsi que l’accompagnement des familles touchées par le deuil
a beaucoup progressé.

Les crématoriums
Les crématoriums aussi se sont multipliés ces dernières années.

Souvent, les familles chrétiennes désirent qu’une prière soit organisée sur
place dans la salle prévue à cet effet. Les évêques veillent à ce que soit
disponible  un des membres de l’équipe formée (d’un prêtre), d’un diacre et
de quelques laïques mandatés pour ce service.

Même si la personne qui rend ce service reçoit une rétribution du
crématorium, sa désignation en revient aux instances pastorales du diocèse.
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La prière au cimetière.
Dans le cas de l’inhumation, la liturgie prévoit une prière au cimetière

qui peut être réalisée par un laïque. Ce bref moment ultime de prière a toute
sa valeur.

Du reste, la prière de la communauté chrétienne depuis la mort
jusqu’à l’inhumation ou la crémation est l’occasion de confesser la foi en
Dieu qui a créé l’homme et la femme « à son image » et d’exprimer notre foi
en la résurrection des morts. De la sorte, les funérailles chrétiennes dans
leurs différentes étapes revêtent une authentique dimension pascale : la
mort est non un anéantissement mais un passage vers la vie nouvelle à la
suite du Christ ressuscité, « premier-né d’entre les morts ».

Les évêques francophones de Belgique.

Commission diocésaine de liturgie.

« Célébrons avec eux leur mariage »

Au printemps 2009, la Commission de liturgie a organisé à Ciney une
journée consacrée à la « Préparation au mariage » et à sa « Célébration ».

Elle poursuit son travail et propose, en trois endroits du diocèse, une
soirée consacrée aux éléments de la célébration du mariage, à leur choix et
à leur signification.

Les trois sujets qui seront étudiés et discutés dans chacune des
rencontres sont : les Textes (bibliques, liturgiques et autres), les Chants et la
musique (critères de choix, place, signification), les Rites (notamment le
consentement, la bénédiction nuptiale et la prière des époux).

Les rencontres auront lieu de 19h30 à 22 heures à chacun des
endroits suivants :
— Salle paroissiale de Bouge (Moulin-à-Vent), le vendredi 21 janvier

(et non le jeudi 20).
— Salle paroissiale de Rochefort, le jeudi 17 février.
— Salle paroissiale de Saint-Martin (Arlon), le jeudi 3 mars.

Chaque rencontre est plus spécialement destinée à ceux et celles qui
préparent les célébrations de mariage : prêtres, diacres, assistants(tes)
paroissiaux(ales), équipes de préparation au mariage, membres des
chorales et organistes. Tous vous êtes les bienvenus !

André Haquin.



Journées de préparation au Mariage en 2011.

ABBAYE DE MAREDSOUS
Journée de préparation au Mariage, le dimanche 23 janvier.

Récollection pour se préparer au mariage chrétien.
— Animation : Père François LEAR o.s.b. et un couple accompagnateur.
— Contact :  Père François LEAR o.s.b. Renseignements : 082 69 82 11

Site : www.maredsous.be  - Courriel : francois.lear@maresous.com

LE CENTRE SPIRITUEL DE LA PAIRELLE
Renseignements et inscriptions : Tél : 081 46 81 11
Rue Marcel Lecomte, 25, 5100 Wépion - www.lapairelle.be

Du vendredi 14 (20h00) au dimanche 16 janvier (17h00)
Nous préparer au mariage : « Aimer c’est choisir »
Animateurs : P. Eric vollen sj, Jean-Yves et Bénédicte Lejeune.

S’arrêter chacun et ensemble. Écouter nos interrogations, nos désirs. Regar-
der vers l’avenir et commencer à le construire. Aborder ensemble les
questions qui font et feront la réalité concrète de nos vies : les familles, le
travail, l’argent, les loisirs, les amis, la sexualité, la tendrresse, la fidélité …
Se parler de Dieu, de nos chemins de foi et du sacrement de mariage.

C.P.M. LUXEMBOURG
Communications 2010, n° 10 décembre, page 563

C.P.M. NAMUR
Aucune information reçue.

AMOUR et ENGAGEMENT - W-E.  - www.vivre-et-aimer.

Loverval 14-16/01 - Ayrifagne 21-23/01 - Ayrifagne 18-20/02
Spa 25-27/02 - Rhode 18-20/03  - Ayrifagne 25-27-03
Barvaux 01-03/04 - Rhode 08-10/04  - Loverval 13-15/05
Ayrifagne 27-29/05  - Chimay 17-19/06  - Ayrifagne 26-28/08
Loverval 07-09-10  - Barvaux 25-27/11.
— Chaque W-E débute le vendredi à 20h30 et se termine le dim. à 17h.

(Prix 150 euros par couple).
— Renseignements et inscriptions : Marie Agnès et André MAGNETTE,

rue des Aubépines, 7, 4920 Aywaille
Tél. : 043 84 68 32 - 0492 57 32 75 - amagnette@gmail.com
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QUELQUES ÉCHOS DE ……
Atd Quart Monde Belgique asbl

12 avenue Victor Jacobs à 1040 Bruxelles

ATD
QUART MONDE

Du 15 au 17 octobre plus de 100
jeunes venant de douze pays
d’Europe se sont retrouvés à
Bruxelles pour rendre public leur
appel …

Voici ce qu’il disent :

« Pendant deux jour la délégation a
vécu un temps ensemble qui était
très fort. Cela nous a donné de la
force pour mieux porter l’appel et on
a senti qu’il s’était passé quelque
chose. »

« Il était bon de voir autant de
jeunes d’horizons différents
travaillant ensemble tout le week-
end, pour livrer un message qu’ils
avaient créé. Tous les jeunes ont
pu trouver en eux-mêmes les
capacités de faire forte impression,
c’est source d’espoir pour l’avenir »

Le texte intégral de l’appel de
jeunes se trouve sur
www.atd-quartmonde.be
Nous pouvons vous l’envoyer sur
simple demande adressée au
02 647 99 00.

Pendant un an, des jeunes de diffé-
rents milieux se sont rencontrés et,
ensemble, ils ont bâti un appel qu’ils
ont rendu public sur l’esplanade du
Parlement européen, le 17 octobre
dernier.

« La rencontre, c’est déjà un
changement »
Cet appel n’est pas seulement un
texte, c’est une histoire. L’histoire de
jeunes qui ont voulu se rencontrer
au-delà de toutes leurs différences :
nationalités, langues, milieux, expé-
riences de vie, cultures … Avec un
souci permanent : que chacun - à
commencer par celui qui a la vie la
plus difficile - trouve sa place dans
le groupe. « Ce que nous avons
vécu, disent-ils en substance, nous
a transformés et est le signe que la
société peut aussi se transformer. »

« Nous avons du mal à comprendre
ce monde, mais nous voulons
y trouver notre place. Nous ne
pouvons pas laisser l’injustice
et la misère s’imposer comme
puissance.
Nous ne sommes pas des
feignants, des délinquants, des
asociaux. Par nos actes de
résistance et de solidarité nous
luttons au quotidien contre les
injustices.
Notre vie témoigne de ce combat
(…)
Nous cherchons notre place dans ce
monde »

Extrait de l’appel des jeunes.



— 26 —

Du Père Max DEFOUX, originaire de notre diocèse.

Himeji, Nibuno Résidence, le 10 décembre 2010.

La province japonaise de l‘Institut missionnaire qui me soutient, a
débuté en 1948. Depuis lors, 48 de ses membres, tous d’origines belge
et hollandaise, sont décédés, soit ici, soit au pays natal. 23 de leurs
compatriotes sont encore à pied d’œuvre ou pensionnés. Je suis l’un d’entre
ceux-ci mais encore chargé de courts mandats. Par bonheur, depuis déjà
plus de dix ans, se sont joints à nous des confrères d’autres régions.
À présent, onze ressortissants de la République Démocratique du Congo,
cinq Philippins et trois Indonésiens contribuent à rajeunir notre groupe et
tous semblent bien s’adapter. Le caractère international des ministres et,
souvent aussi des fidèles, souligne la catholicité de l’Église. Cela se réalise
même au niveau des cadres. Depuis près de six ans, notre supérieur général
est africain,  par exception pour la neuvième année déjà, notre supérieur
provincial est philippin et son suppléant est indonésien. Les nouvelles
recrues, au terme de leur formation linguistique et culturelle, sont
présentées à quelqu’évêque qui en fait d’ordinaire des collaborateurs de
prêtres diocésains en charge de paroisses. L’évangélisation de non-
chrétiens doit y rester leur plus important objectif. Quelques confrères
tâchent de poursuivre celui-ci par certaines recherches et publications, par
la réalisation de dialogues inter-religieux, par l’enseignement de degré se-
condaire dans le collège de garçons fondé à Himeji en 1953, par l’animation
de jeunes travailleurs des deux sexes, par l’apostolat au service de marins,
etc. Autrefois, pendant une dizaine d’années, les évêques d’Osaka et
de Nagasaki ont confié à des confrères la formation de leurs petits
séminaristes. Ce fut le motif pour notre Congrégation de ne pas recruter des
Japonais. Dans la suite pourtant quatre ont été admis, mais un seul
persévère. Après une trentaine d’années passées comme missionnaire aux
Philippines, il vient d’être rappelé en vue de certains services à fournir dans
son pays natal.

Pour ma part, citoyen de la ville de Himeji à part entière par suite de
ma naturalisation dont ce sera le trentième anniversaire en juin prochain, je
continue à jouir du droit de vote lors de chaque élection, d’indemnité jusqu’à
90% pour les frais ordinaires de santé, et de transports gratuits sur autobus
ainsi que d’entrées gratuites ou réduites dans les musées, expositions, etc.
Seul l’Institut soutient par ailleurs mes vieux jours. Ce n’est que sur le tard
que j’ai pu bénéficier d’une assurance sociale. Elle est nulle aujourd’hui.
Mais, je me déclare heureux et même privilégié. Et je mets le point final à
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cette missive collective en souhaitant de tout cœur à tous mes
correspondants encore plus de bonheur que celui dont je me sens comblé.
Si quelqu’un désire m’atteindre par téléphone ou fax.  le code du Japon
étant le 80, il suffit d’y ajouter mon numéro personnel : 079 280 3093. Le
numéro du fax de la résidence est : 079 280 3091. Mais, si je ne me trompe,
le tout premier 0 doit être omis. En cas d’essai, bon succès !

Max.

Un  inventaire des œuvres de Pierre
Defoux s.j. est organisé actuellement.
Il débouchera sur une exposition en
octobre 2011 à Godinne.

Afin d’étendre le plus possible cette
recherche, nous serions heureux de
compter sur votre collaboration.

Si vous possédez une ou des
pièces de cet artiste (céramique, vitrail,
sculpture, dessin…) ou si connaissez une
église, une chapelle, une communauté
où elle/elles serai(en)t exposée(s), auriez-
vous l’obligeance de contacter Jacques
Latour au 082.612185 ou rue Saint-
Roch, 15 à 5530 Godinne.

Si vous utilisez cette adresse mail
latour-poelaert@skynet.be, pouvez-vous
déjà compléter cette fiche ?

- Votre nom et adresse, tél, mail
- Pour chaque pièce :

* Situation et propriétaire
* Matériau utilisé
* Représentation
* Dimensions (h et l)
* (Éventuellement une photo).

Merci déjà pour vos recherches et votre
contribution.

Pour le comité «Rétrospective
Pierre Defoux»

Jacques Latour

* Détail de la « Dernière Cène»
(Judas)
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LES CATHOLIQUES  DE MADAGASCAR :
FORCE DE LA JEUNESSE ET
FAIBLESSE DES DIVISIONS DU PAYS

Un récent voyage à quatre personnes de Namur nous a plongés dans
la réalité de la société malgache, de  Antananarivo à Fianaranantsoa, en
passant par Antsirabe et Manajary. Cette expérience est le fruit de
rencontres avec des animateurs locaux  et de retrouvailles avec des
Malgaches qui ont vécu chez nous ou sont venus témoigner de la réalité du
pays lors de rencontres internationales. Cette expérience, dans ses limites,
nous parait  importante à partager en quelques lignes.

Les événements récents ont plongé à nouveau Madagascar, au cœur
de l’actualité. L’armée a, selon diverses sources, toujours joué un rôle
important dans la vie de l’état malgache. Depuis plus d’un an, le pays se
retrouve sans chef d’état démocratiquement élu. Les troubles récents dans
la capitale Antananarivo  témoignent certes des rivalités locales mais
également   des luttes d’influence entre puissances étrangères (Etats Unis,
Chine, France, Canda  et Royaume Uni) par firmes et services secrets
interposés. La situation” entre l’Afrique et l’Asie, la quantité de terrains
inexploités, expliquent l’intérêt géopolitique de “ la grande Ile  pour la
plupart des grandes puissances.  La Chine et la Corée du Sud acquièrent
des territoires cultivables pour accumuler des réserves de riz.

Les catholiques représentent officiellement un cinquième de la
population de 20 millions d’habitants (on compte à peu près 41 % de
chrétiens contre 52 % d’adhérents aux croyances traditionnelles et 7% de
musulmans). Il n’est toutefois pas rare de rencontrer des personnes ou des
familles qui pratiquent la double appartenance confessionnelle en fonction
de l’origine, des alliances locales et du rôle joué par tel ou tel leader. L’Eglise
catholique fait partie du Conseil des Eglises Chrétiennes de Madagascar
(FFKM) : cet organisme  joue un rôle important de concertation dans la vie
chrétienne  et a permis de clarifier certains points de conflit.

Il n’est pas rare en effet de voir des responsables de chaque
confession reprocher aux autres leur engagement en faveur de tel ou
tel personnage politique. Certains  ont prétendu que le président déchu
Ravalomanana était « l’homme des anglo-saxons et des Eglises
protestantes » et que son successeur auto- proclamé Andry Rajoelina était

ÉCHOS
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soutenu par la France et l’Eglise catholique.  La réalité est plus complexe :
les différents discours témoignent  en tout cas du caractère sensible des
prises de position publiques et de la précarité des conditions d’existence
dans tout le pays.. Des prêtres catholiques sont accusés de monopoliser
l’achat de terres par l’argent  des communautés en faveur de leurs propres
familles .Les églises évangéliques, de leur côté, soutenues notamment par
les Etats Unis, proclament la réussite financière comme bénédiction ou la
pauvreté comme situation dans laquelle des  familles sont plongées, faute
de conversion…

Au-delà de ce mélange des sphères religieuse et politique, il faut
noter l’importance de la religion populaire : celle-ci se traduit par le caractère
festif des célébrations, la place  du culte des ancêtres que l’Eglise catholique
a plus accueilli que combattu : les évêques diocésains ou les supérieurs de
congrégations religieuses  ont établi la  relation  entre les traditions
coutumières et  le culte  des saints. Cette importance de la foi populaire est
intégrée dans les processus de formation des  adultes sur base de cette
question : comment établir le lien entre la foi au Dieu de Jésus-Christ et les
traditions propres au pays, dans le sens d’un développement intégral ?

Une panne de véhicule nous a empêchés de rencontrer les
responsables de Caritas Antsirabe(le père Clément  directeur diocésain et
Lucie, secrétaire) mais différentes témoignages nous ont permis  de relever
l’importance accordée dans ce diocèse des Hauts Plateaux à l’éducation
permanente, le travail important de réflexions sur les  liens entre
développement rural et place des communautés locales. Le Père Philippe,
évêque de Antsirabe, par ailleurs ancien membre du FMTK ( mouvement des
jeunes ruraux catholiques), est l’actuel secrétaire de la Conférence
épiscopale et met en évidence l’importance de ce travail de formation à
différents niveaux.

Différents visages restent marqués en nous :   en particulier ceux de
Jeanine et de Roger. A Antsirabe, Jeanine agit dans des conditions précaires
pour accueillir des enfants de la rue ou des orphelins, au-delà de ses propres
forces.  Dans la banlieue de la capitale, Roger  est à la fois président de
quartier et responsable du conseil paroissial : il anime un réseau de 600
familles à proximité de la cité universitaire, dans un souci de développement
intégré (lutte contre la pollution,  organisation de l’accès à des cultures
vivrières, à l’eau potable et à des équipements collectifs). Tous les deux se
situent comme catholiques au service de leurs concitoyens sans distinction

ÉCHOS
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de croyance, mais avec un souci d’incarnation de l’Eglise au sein de la
société malgache en plein bouleversement. Ils participent par ailleurs
activement à la vie religieuse des paroisses et à la réflexion entre membres
des assemblées locales.

Une force principale des catholiques malgaches réside certainement
dans la jeunesse de la population et la formation à différents niveaux : on
peut citer les établissements d’enseignement,  les mouvements de jeunes et
d’adultes, les groupes paroissiaux ou diocésains dans lesquels des laïcs
prennent en charge l’animation catéchétique ou liturgique. Malgré la
précarité des conditions de vie et l’insécurité nous avons été marqués par
l’espoir déployé par des jeunes et leur  souci de participer au redressement
du pays. Leur souhait est également de participer à des échanges
internationaux et de bénéficier d’une stabilité. Certains ont fait remarquer
que la progression du nombre de vocations presbytérales et religieuses avait
fait diminuer  à différents  endroits la participation des laïcs à la vie locale.
Or la place de l’Eglise malgache, au carrefour de différents cultures et
influences régionales, comme nous l’avons signalé, est importante comme
révélateur des tensions et courants qui permettront de façonner le visage de
l’Eglise dans les prochaines années.

Joseph PIRSON

RIVE DIEU - 2010/1-2
Rue Blondeau, 7, 5000 Namur - 6 Nos/ans

« IL EN FAUT, DE L’AUDACE de nos jours pour lancer une nouvelle
revue. On a beau dire que la spiritualité est de retour, ce n’est sans doute pas
le premier lieu de nos investissements. Et, qui plus est, comment s’y
retrouver dans les nombreuses propositions sur le marché, en ces temps où
plus aucune institution n’a le pouvoir d’imposer ? Pourtant, les éditions
Fidélité s’y risquent ! Elles ont entendu un appel : passons sur l’autre rive !»
Début de l’édito du N° 1.

« Certes Rive Dieu ne se veut pas un magazine d’actualité, mais de
spiritualité …»  Édito du N° 2.

Dans ces deux premiers numéros, vous trouverez des témoignages,
des figures de sainteté, une chronique biblique, artistique, médiatique,
historique ; une réflexion de spiritualité ; le courrier des lecteurs.

Feuilleter Rive Dieu, lire Rive Dieu peut procurer « du souffle pour
aujourd’hui.
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accueil personnalisé et chaleureux des personnes précarisées, mais plus
particulièrement des demandeurs d’asile et autres, ceux qu’on appelle les
primo-arrivants. Elle a développé ses activités articulées autour de trois axes :
microcrédit, insertion sociale et rencontre interculturelle.

1. Le micro crédit solidaire

Le microcrédit solidaire de La Payote demande aux épargnants de
constituer une épargne pendant 6 mois à La Payote. Après les six mois
d’épargne régulière, l’épargnant solidaire peut emprunter trois fois le
montant épargné.

Cette démarche qui réclame une épargne avant le crédit présente
plusieurs avantages :

• L’éducation à l’épargne des membres : un effort est demandé pour
mettre de l’argent de côté même  chez les personnes à très faible revenu ;

• La période de six mois permet de connaître l’épargnant solidaire mais
aussi ce dernier découvre la Payote et rencontre d’autres épargnants
solidaires, il découvre aussi les autres services que La Payote dispense en
terme d’information et d’orientation et en terme de rencontre interculturelle ;

• L’épargne, avant le crédit. Nous accueillons toute personne qui
se présente à La Payote pour diverses raisons : demande d’information sur
le microcrédit, aide sociale, aide juridique et administrative, détresse
psychologique, etc.

2. L’insertion sociale

Nous accompagnons des personnes dans leur recherche de
logement, les démarches administratives et juridiques : procédure d’asile,
regroupement familial, aide sociale et médicale, garantie locative,  etc
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La Payote asbl
La Payote est une asbl

d’insertion sociale située au 124, rue
St-Donat à St Servais. Elle est
officiellement mise en place en
2005. Composée actuellement
d’une équipe de 3 personnes.    La
Payote  se caractérise par un
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Nous encadrons  aussi un groupe de migrantes âgées en vue de leur
insertion sociale : cours de français fonctionnel, santé et hygiène, règles de
leur nouveau milieu de vie.

3. La rencontre interculturelle

Les activités de ce volet sont constituées par :
Les rencontres conviviales du vendredi
Les soupers du monde : tous les premiers samedis du mois
Les  journées d’information à thème
La participation aux activités culturelles de nos partenaires

En plus de ces activités principales et quotidiennes, La Payote
participe activement à la mise en route du Plan local d’intégration de la Ville
de Namur : participation active dans les ateliers du PLI et dans des réunions
de travail avec la Ville et le Centre d’action interculturelle.

4. Les activités de développement

La Payote s’est aussi impliquée dans des actions de développement
et de solidarité avec l’Afrique : soutien aux « Enfants de la rue » de Kinazi,
Rwanda.

Venez donc nous rencontrer au 124, rue St Donat à St Servais
durant les heures de permanence, du lundi au vendredi de 9h à 17h ou les
vendredis à partir de 19h autour d’une brochette de chèvre (sur réservation
au tél ci-joint) ou invitez nous à venir vous présenter La Payote dans votre
paroisse.

Pierre-Marc Poncelet. Administrateur
GSM  0475/84 47 79 -Tél Bureau 081/355792

FESTIVAL INTERNATIONAL D’ANGOULÊME
Présence de la BD chrétienne.

Prix 2011 de la BD chrétienne :
Monsieur Vincent « La vie à sauver » Brunor, Millotte.

Mention spéciale 2011.
Nuit blanche à Bethléem, Coolus et Birus.

Prix spécale à l’occasion de la présence de la Bd chrétienne (25 ans)
Trilogie : Le voyage des pères, David Ratte
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Cifra
Centre Interparoissial de Formation Religieuse pour Adultes

Programme 2010/2011

Vendredi 11 mars
Sens de l’entrée en carême

par Bernard Van Vynckt, vice-doyen de Dinant

Chaque année, le carême nous est proposé comme un temps
favorable pour nous conduire à Pâques : fête chrétienne par excellence.

Quel sens peut avoir le Carême dans les temps qui sont les nôtres ?
Et le mercredi des cendres ? Quel sens donner aux cinq piliers du Carême
que sont le partage, la prière, le pardon, la Parole (la fréquentation de
l’Évangile) et l’eucharistie (la célébraion chrétienne par excellence) ?

Vendredis 18 et 25 mars

Il est ressuscité ! Et nous ?
par Philippe Goffinet, théologien et doyen de Dinant

Il est assez surprenant de constater que bon nombre de chrétiens disent
ne pas croire à la résurrection de Jésus. Pourtant, nous sommes là devant
une réalité fondamentale de la foi chrétienne.

En relisant le Nouveau Testamet, nous essayerons de mieux
comprendre que l’échec de la croix de Jésus n’est pas définitf et qu’au-delà
de notre mort commence pour nous une histoire de vie.

Samedi 26 mars

Récollection à Ermeton-sur-Biert
Voir  www.doyennededinant.com

FORMATION

Toutes les conférences  seront données à 20h dans l’église de Yvoir
 PAF : 3 euros

Renseignements :
Yvan Tasiaux - 0477/31.12.51 - Annie Cornet - 082/22.68.88
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Le R’ATELIER propose

FORMATION

une formation au Nouveau Testament assurée par Yvette NISSEN,
professeur de religion, animatrice de groupes bibliques.
Monastère des Sœurs Clarisses, rue des Monastères, 41, 5020 Malonne

Cette formation se donnera en dix soirées. Il ne s’agira pas d’un cours
magistral mais d’un travail en groupe à partir des évangiles eux-mêmes,
d’autres documents et des questions des participants. Le groupe sera
formé de seize personnes maximum.

De 20 à 22h00, date des mercredis qui restent :
12 janvier, 16 février, 2 mars, 27 avril
18 mai, 15 juin 2011.

P.A.F. :   €

CONTACT : yvette.nissen@skynet.be

INSCRIPTIONS : Virement sur le compte 088-2131786-12 R’atelier,
Malonne (avec coordonnées précises du (des)
participant(s).

11 JANVIER 2011
La Faculté de Théologie de l’Université catholique de
Louvain et les services de formation des diocèses
francophones de Belgique organisent ensemble le mardi 11
janvier 2011 une journée destinée à tous les animateurs
pastoraux (laïcs, diacres, prêtres) sur le thème :

Dimanche et communautés.
Expériences et critères de discernement

Voir communciations de décembre 2010/10

Inscriptions :
Formulaire informatique sur : http://www.uclouvain.be/348869

FORMATION
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INITIATION A LA PHILOSOPHIE, asbl
Namur
Dir. : R. TOUSSAINT

POUR TOUS A PARTIR DE 17 ANS

Les conférences se donnent le samedi matin, de 10h à 12h
dans les locaux des Facultés Universitaires de Namur

Rempart de la Vierge, 8, Auditoire 306 b (ascenseur), Namur

QUE SUIS-JE ?... UN HOMME, C’EST QUOI ?

MODULE 3  Image de Dieu et descendant du singe ?

Evolution, création : que suis-je ?
avec Renée TOUSSAINT 5 samedis, de 10h à 12 h,

les 15, 22, 29 janv., 5 et 12 fév. 2011

Prix : 25 euros par module -  moitié prix pour les étudiants.

INSCRIPTIONS ET RENSEIGNEMENTS : Madame TOUSSAINT-NOTTIN,
11, rue de Pitteurs, 5004 Bouge, 081 21 11 42  - renee.toussaint@skynet.be

OMBRES & LUMIÈRE - N° 178 - 2010/11-12
Marie-Rita Debyser, Boulevard Léopold, 71, 7500 Tournai
Revue française de l’OCH - Office Chrétien des personnes Handicapées

Signalons le dossier.
Ils bousculent la normalité
La déficience intellectuelle légère

17 « J’aimerais que Marie-Camille s’aime telle qu’elle est»,
Isabelle

18 « On s’inquiète un peu … mais on avance », parole de
personnes ayant une légère déficience intellectuelle

20 Un diagnostic fin et précoce, avec l’Institut J. Lejeune
22 Les services d’accompagnement à la vie sociale
24 Le mariage, pourquoi pas pour eux ?, Père C. Mahéas
26 S’entraider à être heureux, H. Belin
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Hospice d’Harscamp
ancienne église Notre-Dame

Histoire diocésaine

Le Clergé à Harscamp

En 2005, et dans les mois qui suivirent, la Fondation d’Harscamp a
célébré, à Namur, les deux cents ans de son existence.  A cette occasion,
plusieurs auteurs ont collaboré à la publication des Annales 2006 de la
Société Archéologique de Namur.  Voici ma contribution à ce volume
commémoratif du célèbre hospice.  Cette contribution porte surtout sur
l’activité du clergé, dans la personne des aumôniers, qui occupent ces lieux
autrefois habités par les Franciscains récollets.  Parmi ces aumôniers, le
premier, Monsieur Henry, mérite toute notre attention.

Tout l’intérêt de parler de Monsieur François Henry, c’est qu’il s’agit
d’un inconnu.  En effet, ceux qui ont célébré, par quelque écrit, les 100 ans
ou les 150 ans de l’Hospice d’Harscamp n’ont pas réussi, semble-t-il, à
découvrir qui était le premier aumônier nommé par l’Évêque de l’époque,
Mgr de Pisani de la Gaude.  Ainsi, en 1905, célébrant le centenaire de la mort
d’Isabelle Brunel, Jacques Godenne, dans sa brochure intitulée : La famille
d’Harscamp et la Fondation d’Isabelle Brunelle, écrit : Le premier curé de
Notre-Dame fut le Rév. Père Jérôme Buissin, récollet, mort le 25 juin 1811,
soit avant l’ouverture de l’Hospice.  Vraisemblablement, son successeur fut
le premier aumônier d’Harscamp.  Nous n’en avons pas trouvé le nom.  Et en
1962, le 16 octobre, dans le journal Vers l’Avenir, pour fêter les 150 ans de
l’ouverture de l’Hospice, un journaliste, puisant ses informations chez
Jacques Godenne, ainsi qu’il l’avoue lui-même, déclare, d’une manière
syncopée et un peu ambiguë : Le premier curé de Notre-Dame mourut le
25 juin 1811 : son successeur fut le premier aumônier d’Harscamps.

Aujourd’hui, grâce à un accès plus complet des Archives de l’Évêché
de Namur, accès grandement facilité par les travaux de Madame Anne
Watelet-Cherton, guidée par le Chanoine André Lanotte, travaux continués
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et exploités par mon prédécesseur, le Chanoine Jacques Lamsoul, j’ai pu
mettre un nom sur la personne du premier aumônier d’Harscamp : Monsieur
François Henry.

Mais avant d’entrer en matière, il convient de rectifier deux erreurs
de Jacques Godenne, reprises par le journaliste de Vers l’Avenir.  La
première, ce fut de croire que le prêtre qui gérait la paroisse Notre-Dame
était, d’office, l’aumônier de l’Hospice d’Harscamp.  Rien de moins vrai.  Nous
avons en effet, d’une part, depuis 1803, une lignée de prêtres curés de
Notre-Dame, assumant en continuité l’activité paroissiale de l’ancienne
Collégiale Notre-Dame, située jusqu’en 1803 (année de sa démolition) au
pied de la Citadelle ; et d’autre part, depuis 1812, une lignée d’aumôniers
chargés exclusivement du soin spirituel des résidents de l’Hospice
d’Harscamp. La deuxième erreur, peu importante il est vrai, réside dans la
date de la mort du Père Jérôme Buissin : d’après les documents de l’évêché,
il s’agit du 2 juin 1811, et non du 25 juin 1811.

Voyons donc qui sont Monsieur François Henry et ses successeurs.
Le 8 mai 1805, à l’âge de 80 ans, décède à Namur Madame Isabelle Brunel,
veuve du Comte François-Pontian d’Harscamp, mort une dizaine d’années
plus tôt, le 1er mai 1794, laissant à son épouse une fortune considérable
(voir l’article de S. BORMANS, La famille d’Harscamp, dans A.S.A.N., t. 14,
pp. 21 à 82).  D’après son testament, Isabelle Brunel, parmi bien des
souhaits, entend fonder à Namur un hospice qui serait établi dans son
Hôtel personnel de la Place de l’Ange.

Quelques mois suffisent pour que l’Empereur Napoléon autorise
la fondation de l’hospice d’Harscamp, dans l’Hôtel de la Place de l’Ange :
il s’agit du décret impérial du 2 Nivose an XIV (23 décembre 1805), signé au
palais de Schoenbrunn (voir Recueil de documents relatifs à la création de
la Fondation d’Harscamp à Namur, Namur, 1863, p. 17).  Mais ce n’est
que le 25 janvier 1812 que le Préfet du Département de Sambre-et-
Meuse, Emmanuel Pérès, autorise l’ouverture de l’hospice, sous le plus
bref délais, à l’effet de faire jouir les individus qui y ont droit des bienfaits
de la fondatrice.  Le Préfet ne fait qu’obéir au décret impérial du 26
septembre 1811, approuvant, sous certaines modifications, le Règlement de
l’hospice.
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La promulgation de ce Règlement est d’importance, puisqu’il situe
définitivement l’hospice d’Harscamp dans l’ancien couvent des Récollets, et
non pas dans l’Hôtel de la famille d’Harscamp, Place de l’Ange.  Mais, dans
les derniers articles, après avoir légiféré sur les individus admissibles et
sur le personnel de l’établissement, ce Règlement nous informe, au Titre VIII
« Religion », des droits et devoirs spirituels des hôtes : Toute personne de
la religion catholique, admise à l’hospice, devra entendre la messe tous les
jours, assister aux vêpres et bénédictions, qui se donneront à l’église
paroissiale, attenant à l’hospice ; recevoir les sacrements de confession et
de communion au moins quatre fois par année, savoir : à Pâques, à Noël, à
la Pentecôte, à l’Assomption.  Enfin, ce Règlement prévoit la nomination
d’un aumônier : Il y aura un Prêtre attaché à l’hospice, désigné par
Mgr l’Évêque du diocèse, admis à confession, pour célébrer la messe, tous
les jours, dans la Chapelle de l’Infirmerie, consoler les malades et faire des
instructions auxquelles toutes les personnes de la religion catholique,
admises à l’hospice, devront assister.

Le 1er octobre 1812, l’hospice d’Harscamp est solennellement
inauguré par le Préfet Pérès.  Peu de jours, ou peu de semaines plus tard,
l’Évêque de Namur, Monseigneur de Pisani de la Gaude nomme un premier
aumônier : Monsieur Henry (ou Henri), précédemment curé primaire (on
dirait aujourd’hui doyen) d’Andenne.

Qui est Monsieur Henry, et pourquoi a-t-il été choisi? Deux
questions pour lesquelles, pour la première, nous avons plusieurs certitudes,
et pour la seconde, nous ne pourrons qu’avancer des hypothèses.

(A suivre...)

Chan. Daniel Meynen, archiviste



Sur les ondes en novembre.

• Messes radiodiffusées sur « La Première » et
« RTBF International » de 10h05 à 11 heures.

Jusqu’au 06 février 2011 depuis la cathédrale St-Paul à Liège
(diocèse de Liège)
Commentaires : Dominique Villar

• Messes télévisées 10h55-11h50 sur la 2 R.T.B.F. et/ou France 2.

- France 2, le  03 janvier, Épiphanie du Seigneur
depuis l’église Notre-Dame de Nazareth à Valréas  (Fr. 84).

- France 2, le 9 janvier, Baptême de Jésus
depuis l’église à Prince (Haïti) ou à Paris (Fr.).

- France 2, le 16 janvier, 2ème  dimanche dans l’année
depuis l’église Saint-Pierre de Montrouge, Paris (Fr.).

- Le dimanche 23 janvier, 3ème  dimanche dans l’année,
lieu à préciser.
Semaine de prière pour l’unité entre les baptisés.

- Le dimanche 30 janvier, 4ème  dimanche dans l’année
depuis l’église du patriarche grec melkite à Jérusalem (Israël).

AU CALENDRIER.
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Semaine de prière pour l’unité entre les baptisés

« Unis dans l’enseignement des apôtres,
la communion fraternelle,

la fraction du pain et la prière »
Actes 2, 42.



ACTIVITES MENSUELLES

Pèlerinages pédestres : HOUYET-BEAURAING (11 km)

Les dimanches 9 janvier, 13 février et 13 et 20 mars
- 11h15 : départ de l’église de Houyet
- 15h45 : eucharistie aux Sanctuaires

Renseignements : 082 71 38 89  ou 02 736 83 97.

ACTIVITES ANNUELLES

Le samedi 1er janvier : messe à 10h30 puis vœux de nouvel an

— Le lundi 03 janvier : 78ème anniversaire de la fin des apparitions.  18h30 :
chapelet médité

— Le samedi 22 janvier : 1ère journée du thème d’année 2011 : « Alors,
sacrifiez-vous(,) pour moi »

— Le dimanche 06 février : journée de la vie consacrée, animée par le
P. Dominique Collin

— Le samedi 12 février : 2ème journée du thème d’année 2011 : « Alors,
sacrifiez-vous(,) pour moi »

— Du vendredi 11 au dimanche 13 mars : École de Prière de Beauraing.
Retraite prêchée par l’abbé Mathias Schmetz, ancien doyen de
Seraing, prêtre du Mouvement des Focolaris, sur le thème de la
volonté de Dieu.

— Samedi 26 mars : journée des Paroisses Chantantes. Infos :
rochette@seminairedenamur.be

— Samedi 26 et dimanche 27 mars : marche des mères.
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Sanctuaires Notre-Dame à Beauraing.

Tél. : 082 71 12 18. Fax : 082 71 40 75
Nouveau site : http://beauraing.catho.be

Courriel : ndbeauraing@gmail.com
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SANCTUAIRES DE BEAURAING.

Ma sœur,
Cher confrère,

Vous trouverez ci-joint une affiche annonçant les temps forts de la
vie des Sanctuaires de Beauraing ainsi qu’un de nos nouveaux projets :
le réseau des routes de pèlerinages vers Beauraing, répondant à la
demande faite par Marie sous l’aubépine, qui y a dit, le 23 décembre 1932,
être apparue à Beauraing « pour qu’on vienne ici en pèlerinage ».  Nous
vous saurons gré de bien vouloir l’afficher dans votre paroisse et de cette
manière de développer Beauraing avec nous, ce lieu qui est aussi une
chance pour notre diocèse.

Parmi les activités proposées aux Sanctuaires, nous voulons en
épingler deux particulièrement destinées aux enfants :

- le 1er mai, Mgr Vancottem donnera à 14h30 aux Sanctuaires une
catéchèse pour tous les enfants se préparant à la profession de foi et

à la confirmation, avant la messe d’ouverture de la saison mariale, qui com-
mence à 15h45 : une belle occasion pour les enfants en

catéchèse de rencontrer et d’écouter leur évêque !

- le 15 août, les plus petits seront, comme chaque année, plus
particulièrement mis à l’honneur : ils rendront hommage à Marie au

cours d’un temps de catéchèse spécialement préparé pour eux,
catéchèse qui commencera à 14h30.

Nous vous remercions pour tout ce que vous faites déjà et ferez
pour Beauraing et vous assurons de nos sentiments les meilleurs et de
notre prière.

Abbé Claude Bastin, recteur
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NOUVEAUTES AUX SANCTUAIRES :
un concert de musique classique sacrée

L’équipe pastorale des Sanctuaires s’intéresse maintenant à la
musique.  Le 19 décembre, 13 étudiants du Conservatoire Royal de Gand
ont interprété des œuvres de Buxtehude et de Bach.  Le 26 juin 2011 est
prévu un festival de musique sacrée aux Sanctuaires et au Castel Sainte-
Marie.  L’idée est de proposer aux visiteurs d’écouter des ensembles de
musique sacrée qui joueront en divers lieux.  Les visiteurs pourront se
promener d’un lieu à l’autre et profiter de prestations musicales variées :
chorales, ensembles de musique classique etc.

VIVRE DU CHRIST

AU QUOTIDIEN

ERMETON-SUR-BIERT
Monastère N.-D. Bénédictines

Contact : Monastère Notre-Dame,
rue du Monastère, 1
Tél. 071 72 00 48 - Fax 071 72 73 92
Courriel : accueil@ermeton.be
Site : www.ermeton.be

• Les deuxièmes lundis du mois (14-15h)
10 janvier, 14 février, 14 mars, 11 avril, 9 mai, 13 juin, 12 septembre, 10
octobre, 14 novembre, 12 décembre

L’École de la Parole
Rencontre autour des lectures du dimanche (explications, partage et prière)
Sœur Marie-Élisabeth GROETECLAES et sœur Claire LAGASSE osb,
Ermeton.

• Samedi 28 (10h) — dimanche 29 mai (16h)
Récollection sur la Règle de saint Benoît,
« Ils seront vraiment moines lorsqu’ils vivront du travail de leurs mains »
(RB 48,8)
Le travail, une valeur monastique ? Sœur Loyse MORARD osb, Ermeton.



HURTEBISE
Monastère Notre-Dame

6870 Saint-Hubert.
hurtebise.accueil@skynet.be
http://users.skynet.be/hurtebise/
Tél : 061 61 11 27 (9-12h et 18-19h)
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18-20 février - 13-15 mai
7-9 octobre 2011

La vie par la voix
L’objectif de ces sesions est de faire
revivre le goüt de chanter et de
parler « juste ».
Apporter des vêtements souples.
Sessions animées par Fabienne
UTEN (février et mai) ou Anne
BOURREAU (octobre).
Nombre limité.
Du vendredi 18h45 (souper) au
dimanche 17h
Animation : 70€ (tarif réduit : 40€)
Pension : 60€ tarif réduit : 46€)

7-13 février 2011 - 6-12 juin -
3-9 octobre

« Créer une icône »
Stages d’initiation à l’iconographie
animés par Marc LAENEN, peintre
d’icônes. 0477 55 01 77.
Nombre limité
(5 personnes par stage).
Du lundi 18h45 (souper) au
dimanche 12h
(le dîner n’est pas inclus).

Communauté Saint-Jean

Rue des Dominicains, 15,
6800 Libramont

Tél. : 061 32 50 76
hotellerie@stjean-libramont.be

Du vend. 14 au dim. 16 janvier
W-E.  jeunes professionnels

Dans le monde du travail, quelle
complémentarité entre l’homme et
la femme ?
Témoignages, groupe de partage,
conférences.

Du vend. 21 au dim. 23 janvier
Session sur l’Église dans le
monde de ce temps.

45 ans après la promulgation de
la Constitution Pastorale « Gaudium
et Spes », quels enjeux pour
l’évangélisation dans le monde
d’aujourd’hui ?

Du vend. 28 au dim. 30 janvier
Week-end des familles.

La famille, un tissu de relations qui
fondent l’Église.
Familiarité, amitié, charité, au cœur
de la famille : Quelles distinctions ?
Quelles proportions ?

Animation : Père Jean-Marie.
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La Basilique Nationale du Sacré-Cœur

Informations Pratiques
Heures d’ouverture : 8h00 - 18h00 (17h00 en hiver)
Bureau rectorat - secrétariat général et tourisme : 9h - 17h.
Parvis de la Basilique, 1, 1083 Bruxelles
E-mail : toerisme.basilica.tourisme@busmail.net
Tél. : 02 421 16 60 - 02 241 16 67 -  Fax : 02 421 16 61.

EUCHARISTIES
Chaque dimanche à 10h et à 11h30. Septembre à juin : chaque premier
dimanche du mois, messe festive à 11h30.
Régulièrement grandes célébrations de communautés nationales et
internationales. Lundi - Mardi - Jeudi - Vendredi à 9h00.

ADORATION DU SAINT SACREMENT
Chaque jour adoration permanente dans la chapelle Saint Georges
Chaque vendredi, chemin de Croix à 15h00.

VISITE DE LA BASILIQUE & PANORAMA
Visite à la Basilique, depuis le panorama, vue unique sur Bruxelles et le
Brabant.
Visites guidées sur rendez-vous au service tourisme. Tél. : 02 241 16 67

ESPACE MUSEAL DES SŒURS NOIRES
Ouvert tous les mercredis de 14h00 à 16h00
Visites sur rendez-vous au service tourisme.

MUSÉE D’ART RELIGIEUX MODERNE
Ouvert tous les jeudis, vendredis et dimanches de 14h00 à 16h00
Visites sur rendez-vous au service tourisme.

CONCERTS & EXPOSITIONS
Divers événements sont organisés : expositions, art contemporain, concerts.

SALLE DE THEATRE VITA (228 places)
Une salle pour des pièces de théâtre ou des conférences.

SALLES DE REUNION
Mise à disposition de différentes salle jusqu’à 80 personnes
(parking gratuit pour 500 voitures).

CAFETARIAT-RESTAURANT « Le Basilic »
Tél. : 02 425 09 05 - Fax : 02 425 67 66.



RECENSIONS DE LIVRES
Ces livres sont disponibles à la Bibliothèque du Séminaire.

DOCUMENTATION.
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• Daniel MEYNEN, Marie et l’Eucharistie, L’Eglise dans le cœur du
Christ, Edi-livre, Paris, 2010.

Comment Marie est-elle présente dans la célébration de
l’Eucharistie, comment peut-elle nous guider vers l’Eucharistie, et dans une
existence qui soit eucharistique ? Le Chanoine Daniel Meynen présente des
réponses pour nourrir la foi à propos du rôle médiateur de Marie, d’un point
de vue mystique qui respecte la médiation principale du Christ. « Pour que la
médiation de Marie, entendue dans ses deux sens (descendant du Christ
vers l’Eglise et ascendant de la prière de l’Eglise portée par Marie) soit un
jour définissable comme un dogme de foi, ce point de doctrine doit encore
être approfondi et explicité davantage. » C’est le programme que se fixe cet
ouvrage. Son titre dit quelque chose du « mouvement ascendant de l’Eglise
vers le Cœur du Christ par Marie médiatrice: pour se nourrir de l’Eucharistie,
l’Eglise doit porter la main sur le pain et le vin consacrés, en confiant ainsi,
par la médiation de Marie, sa liberté à l’Amour miséricordieux du Cœur de
Jésus. » (p. 26).

• François DROUILLY, Prier quinze jours avec Jean Claude Colin,
fondateur des pères maristes, Nouvelle Cité, Bruyères-le-Châtel, 2010.

Dans le monde bouleversé par la révolution, des jeunes prêtres
ordonnés en 1816 se préparent à exercer leur ministère dans une Eglise
méconnaissable. Ils s’engagent dans un document qui fonde une société de
Marie qui pourrait aider l’Eglise à sortir de ses difficultés. Jean Claude Colin
posera comme fondement de goûter Dieu et de contempler l’image de la
première Eglise. Il ouvrira des attitudes spirituelles qui doivent permettre de
dépasser l’état de crise que le fondateur des maristes rencontrait de son
temps. Et puis il faut que ce message passe largement, jusqu’aux extrémités
de la terre. Un mot d’ordre dans un passage difficile qui semblerait se répéter
aujourd’hui? Renoncer à s’enfermer dans une vision négative de nous-
mêmes. « Faites entrer l’air frais et la lumière de l’Evangile. » S’en remettre à
Marie, gage d’un renouveau dans l’Eglise? Celle qui a dit oui à l’annonciation
nous invite à une attitude intérieure de confiance et de prière pour ne rien
briser, pour travailler pour l’unité, en ne revendiquant rien d’autre que
l’Evangile. (p.88).
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• Madeleine DELBRÊL, Athéismes et évangélisation, 8e tome des
Œuvres complètes, Nouvelle Cité, Bruyères-Ie-Chatel, 2010.

Chaque livre de cette édition des Oeuvres Complètes de Madeleine
Delbrêl se veut un livre autonome. Madeleine Delbrêl donne le témoignage
de son expérience sur le comportement chrétien en milieu athée. Elle était
assistante sociale et vivait le type d’engagements que cela lui ouvrait au nom
de l’Evangile. Pour aborder le monde, Madeleine D. refuse d’en rester aux
idées générales: elle veut entrer dans la diversité des situations, elle veut
aborder les personnes réelles qu’elle rencontre. Et à la misère spirituelle du
monde, on ne peut répondre qu’en prenant la perspective de la foi. La foi est
«comme un fil à plomb, elle est étrangère au temps, mais ne sert que dans le
temps dont elle permet d’évaluer les perspectives.» Et la foi ne peut qu’aller
avec l’amour de Dieu qu’elle fait recevoir. Ce qui donne véracité à ce
témoignage, c’est l’amour de Dieu. Pour témoigner de Dieu, il faut aimer
Dieu qui est quelqu’un, Jésus Christ parce qu’il est Fils de Dieu, l’Eglise parce
qu’elle est à Dieu, les hommes pour l’amour de Dieu. Et cet amour n’est
possible que dans la foi et par la foi qui nous fait connaître en Jésus Christ
l’amour de Dieu qui nous a aimés le premier.» (pp.105/106)

• Lorenzo SCUPOLl, Le combat spirituel, Artège, (Les classiques de
la spiritualité), Paris, 2010. Religieux théatins du 16e siècle, Lorenzo Scupoli
figure, avec ce livre, parmi les grands auteurs spirituels chrétiens.

• Denis LECOMPTE, Croyances nouvelles et vie chrétienne,
Sensibilités contemporaines et révélation biblique, Sarment - Editions du
Jubilé, Paris, 2010.

Ce livre nous aide à percevoir les nouvelles demandes religieuses.
On pourrait dire à la suite de nombreuses études et enquêtes faites ces
dernières années sur ce sujet, qu’aujourd’hui, le désir de réalisation
personnelle, la recherche d’authenticité, la volonté de trouver son propre
chemin sont particulièrement prégnants dans les nouvelles croyances. Les
sept chapitres de ce livre évoquent les grandes requêtes contemporaines
qui vont de 1a prise en compte de l’émotion jusqu’au respect de la nature en
passant par les demandes de guérison, la prise en compte du corps ainsi
que l’attrait pour le mystère et les réalités soi-disant cachées pendant des
siècles.
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L’Eglise catholique, à la manière du maître de maison qui tire de son
trésor du neuf et de l’ancien, est convaincue de la nécessité d’aborder
ouvertement ce qui se présente comme un défi. A chaque tournant de
l’histoire, c’est de l’inculturation que dépend la capacité d’évangélisation.
Incarner le christianisme dans une culture et une civilisation est la clef de son
« développement durable ».

• Identité et altérité? La norme en question? Hommage à Pierre-
Marie Beaude, sous la direction de Jacques Fantino, Cerf, Université Paul
Verlaine (Metz), Paris, 2010.

Ce livre est un recueil de contributions données en hommage à
Pierre-Marie Beaude lors d’un colloque qui s’est tenu à Metz les 6 et 7 juin
2008. « Normes et minorités: l’identité aux prises avec la figure de l’autre. »
Les travaux universitaires de Pierre-Marie Beaude portent essentiellement
sur l’interprétation de textes bibliques et sur leur écriture et rencontrent de
ce fait la question du sujet et donc de son identité, mais aussi celle de
l’altérité et du rapport à la Loi (la Torah), entendue à la fois comme norme
et comme chemin pour construire une vie humaine juste. Les nouvelles de
Pierre-Marie Beaude mettent en œuvre des personnages qui construisent
leur identité face à des altérités personnelles, sociales et culturelles.

On remarquera comment l’identité s’est trouvée définie d’abord par
le religieux et ensuite par le culturel ou l’ethnique. Altérité, identité, les
situations montrant l’application de ces concepts apparaissent dans des
études à la fois sur la littérature et en théologie. On remarque notamment
comment une personne se construit une représentation d’elle-même dans
ses témoignages, ou encore comment le christianisme donne une manière
de penser l’autre au sein de la même foi.

• Jean-Louis CHRETIEN, Reconnaissances philosophiques, Cerf,
(la Nuit surveillée), Paris, 2010.

Ce livre recueille différentes études de Jean-Louis Chrétien
regroupées en deux parties. Une première développe des thèmes
philosophiques explorés par Plotin, par la tradition chrétienne, ou encore la
phénoménologie française. La seconde est consacrée à la philosophie de
l’art et de la beauté. Le mot reconnaissance a plusieurs sens : l’un évoque la
gratitude, l’autre pourrait évoquer ici un parcours de lecture comme
l’exploration que l’on pourrait faire d’un territoire. Il faut lire et relire pour
trouver le lointain dans ce qui paraissait proche. Il y a aussi une gratitude
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philosophique à éveiller par des pensées différentes la demande d’une
formulation plus précise de notre pensée.

Nous voilà donc conviés à accueillir les fruits d’un parcours
historique où Plotin, d’abord, nous fera recevoir des traces de l’Un. En route
vers l’Un, on semblerait dire que le point d’aboutissement ne permettrait
pas de penser sous le mode de l’analogie, mais la beauté ou le bonheur y
prendront le sens d’une plénitude d’être. Les auteurs qui inspirent ces essais
sont variés, puisque l’on passera par la tradition de l’Eglise pour penser le
sens de la liberté dans l’engagement et dans la consécration de soi à Dieu,
ou par Sartre à propos d’une morale où l’autre à rencontrer est d’amblée
paroles, même si c’est seulement potentiellement. Et avant de nous ouvrir à
quelques textes d’esthétique, il faudra aussi entendre avec Merleau-Ponty le
sens de l’invisible, ou la manière dont notre corps est dans l’espace d’une
manière plus riche que par la seule localisation visible. Jean Louis Chrétien y
interroge aussi ce que Michel Henry dit de la Parole, ce que Lévinas entend
nous traduire de la pensée. Ajoutons encore dans ce parcours la référence à
la notion de style comme chez louis Chardon et chez Joseph Joubert.

• Emmanuel de RUYVER, Paul-Augustin
JONES, Benoît ROELS, En route vers
Jérusalem, Fidélité, Namur, 2010.

Deux jeunes racontent leur périple en Coccinelle VW vers
Jérusalem. Un pèlerinage haut en couleur, une belle aventure mécanique,
humain et spirituelle. Benoît Roels illustre avec son art d’aquarelliste ce
récit plein de péripéties.

Bruno Robberechts.
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REVUES.     Recensions proposées par J. Lifrange.

* ÉTUDES, septembre 2010
Revue de culture contemporaine

14, rue d’Assas - F75006 Paris

ÉDITORIAL :
« Pas de surenchère en bioéthique » par Patrick VERSPIEREN.
Il s’agit du nouveau « Projet de loi relatif à la bioéthique » déposé

le 20 novembre à l’Assemblée nationale française.
Laetitia de MONTSABERT attire notre attention sur …

L’héritage encombrant des donneurs anonymes. Myriam SZEJER
A l’heure de la révision des lois de bioéthique, du questionnement sur
l’opportunité des mères porteuses et de la légitimité du maintien de
l’accouchement sous x, l’enfant reste trop souvent le grand absent des
débats. Ne serait-il pas la victime des bricolages de filiation rendus
possibles par la médecine et la pratique de l’anonymat.

Prisons et relations carcérales. Jean-Marie DELARUE.
« Qui peut dire la prison … qui peut dire le silence ? » Sans déchirer ici ce
silence, cet article évoque les grandes évolutions des prisons et de la
politique pénitentiaire depuis vingt ans. Il tente de définir les traits les plus
essentiels des relations carcérales, au sens des rapport sociaux qui se nouent
entre le personnel et les personnes détenues.

L’éthique du care, une nouvelle façon de prendre soin. Agata
ZIELINSKI.

La notion de care a surgi sur la place publique en France suite à une
déclaration de Martine Aubry : « Il faut passer d’une société individualiste à
une société du care, selon le mot anglais que l’on peut traduire par ‘’soin
mutuel’’ ». Le care, qui a déjà une histoire riche dans le monde anglo-saxon,
semble une idée neuve en Europe.

Communications signalent les autres articles
— Frères d’Italie, la difficile unité, par Jean-Luc POUTHIER.
— Les multiples dimensions du problème alimentaire mondial, par

Michel GRIFFON.
— Cultures et religions : les nouveaux enjeux, par Gaston PIÉTRI.
— La poésie de Jean Mambrino, par Claude TUDORI.
— Figures libres sur la gratitude.

Selon le tract d’information de Laetitia de MONTSABERT.
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*PROCHE-ORIENT - Bulletin 256
Trimestriel, rue Marie de Bourgogne, 8, 1150 Bruxelles

Actualité :
Toussaint meurtrière à Bagdad. Ça suffit ! Criait l’enfant chrétien de

Bagdad (CH. CANNUYER). Les principaux actes de violence contre les
chrétiens d’Irak depuis 2003.

« Notre Calvaire est lourd et il nous paraît long. Le carnage qui a
eu lieu à la cathédrale Notre-Dame-du-Perpétuel-Secours de
Bagdad, avec 58 morts, parmi lesquels deux jeunes prêtres et 67
blessés, dont un prêtre, nous a profondément secoués. Nous
perdons la patience, mais nous ne perdons pas la foi et
l’espérance. Cet événement d’une telle ampleur qui se produit
juste après la tenue du Synode nous choque encore plus.

Ce dont nous avons besoin c’est de votre prière et de votre
soutien fraternel et moral. Votre amitié nous encourage à rester
sur notre terre, à persévérer et à espérer. Sans cela nous nous
sentons seuls et isolés.

Nous avons besoin de votre compassion face à tout ce qui vient
toucher la vie des innocents, chrétiens et musulmans. Restez avec
nous, restez avec nous jusqu’à ce que soit passé le fléau. Que le
Seigneur nous protège tous ! »

Les archevêques catholiques d’Irak.

Synode romain pour le Moyen-Orient.

— Un synode qui aurait dû faire notre une …
— Le  conseiller du mufti du Liban : l’islam a besoin des chrétiens au

Proche-Orient.
— Le ministre italien des Affaires Étrangères : les États doivent lutter

contre la christianophobie.
— Le Père Samir : Seul un « État civique »pourra sauver les chrétiens.



*REVUE GÉNÉRALE - 2010/11-12 Nov.-Déc.
9 NOS an, chaussée de Louvain, 41, 1310 Hamme-Mille

— Francis DELPÉRÉE nous parle d’une Belgique asymétrique.

— Hervé HASQUIN sur la politique belge pose l’interrogation :
Une nation francophone introuvable ?

— J.-P. GAVARD-PERRET présente la Belgique vue d’ailleurs :
La Vénus noire de l’Europe.

— Christine LAGARDE propose une réflexion économique :
Le principe de l’action avant et après la crise.

— A la suite de son article paru dans le n° 2010/10, André AUQUIER
poursuit l’article « Faucons et colombes du Pentateuque (II) ».
Abraham et Moïse ont assumé un destin commun : « conforter
l’alliance entre Dieu et le peuple, conduire celui-ci en Terre promise ».
Leurs méthodes furent opposées : coexistence pour Abraham,
exclusivité pour Moïse.

— Liane RANIERI nous informe sur la naissance et la renaissance du
« Mundaneum » de Paul OTLET, sur la gloire et ses déboires, sur ses
déménagements, sur son implantation à Mons.
Douze millions de fiches, six kilomètres de documents, un musée de
la Presse. « Aujourd’hui le Mundaneum, héritage de la vaste entreprise
menée par Paul Otlet et Henri La Fontaine est aussi tourné vers
l’avenir. »

— Concernant les beaux-arts, Edmond RADAR : « Mythologies du
peintre ». Pour la littérature, « La forêt des contes » par Armel JOB.
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Action DAMIEN - 29 et 30 janvier 2011
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*REVUE THÉOLOGIQUE DE LOUVAIN 2010/1
Rédaction : Grand-place, 45, 1348 Louvain-la-Neuve
Courriel : revue-theologique-louvain@uclouvain.be

— C. FOCANT pose la question : « Comment l’identité narrative de
Jésus se décline-t-elle dans l’évangile selon Matthieu ? »
Identité cherchée en quatre étapes en tenant compte de l’hypothèse
de la rédaction de son évangile inscrite sous le signe d’une double
marginalité.

— Y. LABBÉ (page 32) à propos de « la rationalité de la révélation » :
« Une recherche sur la rationalité de la révélation pourrait emprunter
d’autres chemins. Le nôtre consent clairement à s’ouvrir sur une
détermination de la révélation et à se poursuivre à travers une
quadruple détermination de la rationalité. » Rationalité critique (p.36) ;
Rationalité herméneutique (p. 41) ; Rationalité dialogique (p. 45) ;
Rationalité spéculative (p. 49).

— H. DEROITTE Cours de religion catholique et pluralité religieuse »
« Le traitement dans un cadre scolaire de la pluralité religieuse soulève
de délicates questions d’ordre théologique, politique et pédagogique.
Il fait l’objet de recherches nombreuses …»
Cours de religion et diversité des religions ; pluralité et pluralisme ;
Autres contextes occidentaux (ZIEBERTZ, ROEBBEN, Nancy
BOUCHARD, Robert JACKSON) ; Questionnement théologique ,
Enfin des actions pédagogiques neuves.

— Gilles ROUTHIER : « L’année sacerdotale a été  une occasion de revisiter
l’enseignement de Vatican II sur le ministère presbytéral. » Son article
d’étude est construit comme suit : 1. Les prêtres situés dans le peuple
de Dieu et dans le monde de ce temps ;  2. Un ministère pastoral qui
se construit autour de l’annonce de la Parole, la célébration des
sacrements et la construction de l’Église.

— Suivent les chroniques, la chronique louvaniste.
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*VIES CONSACRÉES EN  2010
Trimestriel. Boulevard Saint-Michel, 24, 1040 Bruxelles

N° 1- Une année pour  le peuple sacerdotal (Pierre d’ORNELLAS) ;
Une année sacerdotale pour les prêtres et les fidèles laïcs (Pierre
RAFFIN, op) ; L«’utopie » de François (1182- 1226) (Thaddée
MATURA, ofm) ; Edith Stein à travers ses lettres (Sophie BINGGELI) ;

N° 2- Prêtres et laïcs dans la mission (Yves LE SAUX) ; Qui était Pierre
Teilhard de Chardin ? (Jean-Pierre DEMOULIN) ; Fonder par
testament une « vie mêlée » (Marie-Flore PESSLEUX, scn) ;
Homélie pour des vœux perpétuels (Jean-Marie GLORIEUX, sj) ;
Sur Israël et le salut des nations aujourd’hui (B. CARNIAUX,
o.praem) ;

N° 3- Bernadette Soubirous et les apparitions de Lourdes (1858) : l’histoire
nourrit notre aujourd’hui (Abbé Jean-Pierre DELVILLE) ; Jeunes
religieuses africaines : comment gérer le passé (Xavier DIJON, sj) ;
Réflexions sur la place des Exercices spirituels de trente jours au
au début de la formation sacerdotale (Jean-Marie GLORIEUX, sj) ;
Peurs et libération des peurs selon les traditions de l’Inde :
« Faire don de l’absence de crainte » (Jacques SCHEUER, sj) ;
La récente assemblée mondiale des  Supérieures générales
(B. CARNAUX, o.praem) ; Chronique d’Écriture Sainte - A.T.
(D. LUCIANI) ;

N° 4- Un Synode spécial des évêques pour le Moyen-Orient (Pierre RAFFIN,
op.) ; Des guerres à la paix : la construction européenne fête ses
60 ans (Cédric BURGUN) ; Silence de Dieu et engament de la
liberté  humaine (Benoît ANDREU, osb) ; Sacerdoce commun et vie
consacrée (Benoît MALVAUX, sj) ; Une vie consacrée, des
propositions multiples (B. POTTIER, sj) ; Chronique  d’Écriture Sainte -
N.T. (Véronique FABRE).



À l’écoute des jeunes Églises

Asie : Ce que l’Église peut apprendre de son dialogue avec les autres
religions

Depuis des millénaires, de grands courants de sagesse et
de spiritualité se sont développés sur le continent asiatique.

Pour l’Église, la connaissance des autres religions peut
être enrichissante. C’est ce que pense une conférence
épiscopale d’Asie. Ce texte n’est pas récent, mais il garde toute
son actualité.

Des musulmans, l’Église peut apprendre sur la prière, le jeûne et
l’aumône.

Des hindous, l’Église peut apprendre sur la méditation et la
contemplation.

Des bouddhistes, l’Église peut apprendre sur le détachement des
biens matériels et le respect de la vie.

Du confucianisme, l’Église peut apprendre sur la piété filiale et le
respect des anciens.

Du taoïsme, l’Église peut apprendre sur la simplicité et l’humilité.

Des animistes, l’Église peut apprendre sur la vénération et le respect
de la nature et la reconnaissance pour les moissons.

L’Église peut apprendre de la riche symbolique et des rites de cette
diversité de cultes.

L’Église peut, comme les religions asiatiques, apprendre à
pardonner, à s’ouvrir davantage, à être plus réceptive, plus tolérante au
cœur de la pluralité des religions.

Ce texte a été reproduit dans plusieurs publications. Il se trouve
initialement dans la réponse de la Conférence épiscopale de Malaisie,
Singapour et Brunei aux Lineamenta préparatoires au Synode romain pour
l’Asie de 1998. Voir Églises d’Asie, n° 257 supplément, janvier 1998, p. 31.

E M I N A
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Le samedi 1er janvier  dans l’Église, nouvel an grégorien

— Fête de Marie, Mère de Dieu.
— Prière pour la paix.

Le week-end 2 et 3 janvier chez les chrétiens

— Épiphanie du Seigneur pour les catholiques et les protestants.
— Pour l’Église de Belgique, Journée de l’Afrique ;

Collecte diocésaine.

Le vendredi 7 janvier à l’Évêché

—  Conseil épiscopal de 10h00 à 16h00.

Le vendredi 14 janvier à l’Évêché

—  Conseil épiscopal de 10h00 à 14h00.

Du 18 au 25 janvier, semaine de prière pour l’unité des les chrétiens

Le mardi 18 janvier à l’église décanale de Marche-en-Famenne

— A 20 heures, veillée œcuménique.

Le jeudi 20 janvier à l’église du Moulin-à-Vent  (Bouge-Namur)

— A 20 heures, veillée œcuménique.

Le vendredi 21 janvier à l’Évêché

—  Conseil épiscopal de 10h00 à 16h00.

Le vendredi 21 janvier à la Salle paroissiale, Moulin-à-Vent - Bouge

— De 19h30 à 22h00, célébrons avec eux le mariage.

Le vendredi 28 janvier à l’Évêché

—  Conseil épiscopal de 10h00 à 14h00.

Les 31 janvier et 1er février à Bois-Seigneur-Isaac

— Session des évêques.

AGENDA DIOCÉSAIN

EN JANVIER.


